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Mise en contexte 
 
La Commission de la capitale nationale du Québec (CCNQ), en partenariat avec la Ville de 
Québec et le ministère des Transports, de la Mobilité durable et de l’Électrification des transports, 
a réalisé un plan directeur ayant pour objectif la réappropriation et la revalorisation du littoral du 
Saint-Laurent sur un territoire de 8 km, entre le domaine de Maizerets et le parc de la Chute-
Montmorency, dans 
l’arrondissement Beauport, à 
Québec. 
 
Cette vision propose de 
nouveaux aménagements afin 
de retisser les liens entre la ville 
et le fleuve. Le plan directeur 
pointe les secteurs à privilégier 
et propose une série 
d’interventions pour mettre en 
valeur les battures de Beauport. 
Il présente également des visuels et suggère des approches d’aménagement modernes, 
s’inscrivant en continuité des interventions sur le littoral déjà réalisées dans la capitale. 
 

Une vision bonifiée grâce à l’implication citoyenne 
 
Deux ateliers consultatifs ont eu lieu le mardi 5 décembre 2017, auxquels ont participé environ 70 
citoyennes et citoyens (40 pour l’atelier de l’après-midi et 30 en soirée). En petits groupes, ils ont 
pu émettre leurs commentaires sur le Plan directeur, préciser les besoins du secteur et contribuer 
à la priorisation des phases de développement. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Ces ateliers consultatifs ont eu lieu à l’Espace Saint-Grégoire (2, rue Monseigneur-Marc-Leclerc), 
situé dans l’un des secteurs couverts par le Plan directeur (secteur Saint-Grégoire-de-
Montmorency). 
 
Le présent document présente les résultats de ces deux ateliers consultatifs.  
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Démarche de consultation 
 
Les objectifs identifiés pour les ateliers consultatifs étaient les suivants : 
 

 présenter le Plan directeur et les intrants qui ont nourri la réflexion; 

 recueillir les réactions des participants sur le Plan directeur; 

 préciser les priorités de développement; 

 et recueillir des recommandations d’interventions par secteur. 

 

Programme des ateliers (les deux ateliers reprenaient le même programme) 

 

Durée Étape Détails 

10 min. Ouverture, mise en contexte 
et présentation des objectifs 
de l’atelier. 

Présentation par M. Juan Vargas, directeur 
de l’aménagement et de l’architecture, 
CCNQ et les facilitateurs de la firme En 
mode solutions (Marie-Jules Bergeron et 
Jean-Sébastien Bouchard) 

10 min. Présentation du Plan directeur 
du littoral est. 

Présentation par M. Philippe Plante, 
urbaniste à la CCNQ. 

35 min. Exercice 1 (1re partie) : 
réactions et priorités. 

Les participants formaient des petits groupes 
d’environ cinq personnes et se rendaient 
devant un panneau (huit panneaux étaient 
disposés dans la salle). Sur chacun des 
panneaux se trouvait un gabarit de 
discussion sur lequel les participants 
consignaient le fruit de leurs échanges (voir 
à la page suivante). 

5 min. Exercice 1 (2e partie) : tournée 
des priorités. 

Les facilitateurs faisaient la tournée des 
panneaux et partageaient les priorités 
identifiées par chacun des groupes de 
travail. 

10 min. Présentation des faits saillants 
par secteur et des nouveaux 
intrants depuis le dépôt du 
Plan directeur. 

Présentation par Mme Josiane Dufault, 
urbaniste à la CCNQ. 

25 min. Exercice 2: recommandations 
pour chacun des secteurs. 

Pour cet exercice, les panneaux avaient été 
identifiés à chacun des trois secteurs décrits 
dans le Plan directeur. Les participants 
choisissaient un panneau identifié au secteur 
pour lequel ils souhaitaient s’exprimer (les 
gens pouvaient visiter plus d’un panneau 
durant l’exercice). 

20 min. Tournée des 
recommandations et 
identification des préférences 
des participants. 

Les facilitateurs faisaient la tournée des 
recommandations et invitaient ensuite les 
participants à s’exprimer sur chacune des 
propositions à l’aide d’une échelle de 
priorisation. 

5 min.  Mot de la fin. Par M. Juan Vargas. 

Durée totale de chacun des ateliers: 120 minutes (14 h à 16 h et 19 h à 21 h) 
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Participants devant un panneau lors d’un exercice. 
 
 
 

 
 

Gabarit de discussion affiché sur chacun des panneaux. 
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Résultats des ateliers 
 
Les résultats des deux ateliers (celui de l’après-midi et celui tenu en soirée) sont présentés sans 
faire de distinction entre les deux groupes. Nous n’avons pas pu observer de tendance ou de 
différence frappante entre les résultats des deux groupes. 
 
Nous ne proposons pas d’analyse ou de synthèse des résultats dans le présent document, outre  
une classification sommaire des résultats du premier exercice. Le travail aux panneaux et 
l’utilisation des gabarits de discussion favorisent l’esprit de synthèse chez les participants et 
permettent de recueillir un contenu plus facile à interpréter. Les lecteurs pourront rapidement avoir 
une bonne idée des messages et des priorités qui ont émergé des discussions ayant eu lieu lors 
de ces ateliers. Un rapport synthèse sera réalisé par l’équipe de la CCNQ. 
 
Note : Ce compte rendu présente l’ensemble des éléments notés sur les différents 
panneaux par chacun des groupes des deux ateliers (transcription textuelle). Lorsqu’il y a 
répétition de réponses, c’est que plusieurs groupes ont noté les mêmes éléments sur leur 
panneau respectif. 
 

Exercice 1, première partie : réactions à la présentation du Plan directeur 
 
Lors de cet exercice, les participants étaient invités à réagir à la présentation du Plan directeur de 
la manière suivante : réactions positives, réactions négatives, ce qu’il manque, le principal « wow » 
et le principal « bof ». Les participants échangeaient d’abord en groupe autour de chacun des 
panneaux et devaient s’entendre pour noter les faits saillants de leurs discussions. 
 

 
 
  



Plan directeur du littoral est. Compte rendu des ateliers consultatifs du 5 décembre 2017. 7 

Réactions positives 
 
Nous avons classé les interventions dans quatre groupes d’idées : environnement et fleuve, 
accessibilité et aménagement, réseau routier, esthétisme et usages. Le tableau suivant présente 
l’ensemble des éléments notés sur les différents panneaux par chacun des groupes des deux 
ateliers (transcription textuelle). 
 

Environnement et 
fleuve 

Biodiversité 

Cache pour ne pas déranger la faune 

Revitalisation des berges 

Aménagements naturels bien conçus 

Remettre en marche l’écosystème 

Création littoral supérieur 

Battures de Beauport 

Développement des berges pour Saint-Grégoire 

Accessibilité / 
aménagement 

Accès ponctuels 

Accès plus direct à la plage Beauport à partir de D’Estimauville 

Accès au fleuve + équipements 

Accès au littoral 

Redonne l’accès au fleuve 

Passerelle quai de la Cimenterie 

Choix des 6 axes nord/sud 

6 axes 

Accès cyclables et piétons 

Accès baie de Beauport (vélo) 

Volonté d’accès au fleuve en transport actif (marche et vélo) 

Mise en place d'un microsystème plus adapté 

Réseau routier 

Une bonne autoroute 

Bon état de Dufferin 

Respect de la culture voiture 

Esthétisme / 
usages 

Ouverture directe sur la baie de Beauport 

Joli 

Belle présentation 

Belle initiative 

Modernisation, côté osé, côté vert 
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Réactions négatives 
 
Nous avons utilisé la même classification des idées que pour les points positifs dans la 
présentation des résultats. Le tableau suivant présente l’ensemble des éléments notés sur les 
différents panneaux par chacun des groupes des deux ateliers (transcription textuelle). 
 

Environnement et fleuve 
Fragilité, érosion axe des chutes 

Empiètements supplémentaires au fleuve 

Accessibilité et 
aménagement 

Non adapté pour handicapés 

Ne tient pas en compte du climat hivernal: glace et banquise, vents et 
bourrasque, marées 

Piste cyclable à l’année pas déneigée 

Lieux ponctuels, pas de lien continu parallèlement au fleuve 

Pas d’accès physique au fleuve (mise à l’eau) 

Accès continu au fleuve absent 

Notion d’enclave (accès) pas sécuritaire 

Pas de prise en compte des personnes handicapées 

Pas d’accès à l’eau pour le nautisme et la baignade 

Ramener la piste cyclable sur le bord du fleuve 

Continuité des accès 

Place du piéton? Aînés? Personnes handicapées? 

Aucune liaison piétonne entre les sites 

Conflit d’usage baie de Beauport 

Accès à l’eau (gratuit) 

Descente pour petites embarcations 

On ne voit pas comment ce plan redonne les berges aux citoyens de 
Beauport 

Réseau routier 

Pas de boulevard urbain 

Autoroute surdimensionnée 

Requalifier l’autoroute (déménager + rapetisser) 

Détour dans l’accès D’Estimauville 

Autoroute 

Autoroute (en faire un boulevard) 

3 voies de chaque côté sur l’autoroute 

Esthétisme et usages 

Bois = vandalisme 

Pas de vision en hiver 

Seuil dans bassin des chutes 

Impact des odeurs de l’incinérateur ? 

Projet de biométhanisation 
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Ce qu’il manque 
 
Nous avons ici aussi utilisé la même classification des idées que pour les points positifs et négatifs 
dans la présentation des résultats. Le tableau suivant présente l’ensemble des éléments notés sur 
les différents panneaux par chacun des groupes des deux ateliers (transcription textuelle). 
 

Environnement et 
fleuve 

Ne pas mettre le «monde» et les oiseaux au même endroit : protéger des 
lieux pour les oiseaux 

Accès à la banquise - Nordicité 

Changements climatiques : 2 degrés de plus non démontrés 

Détails sur la restauration des habitats 

Détails sur la connectivité hydraulique (mise en valeur) 

Étude sur les changements climatiques. Montée du niveau du fleuve (3 
mètres à partir de 2035) 

Protection des battures 

Herbe à puce dans la région de l’étang 

Accessibilité et 
aménagement 

Piste cyclable sur le bord du fleuve 

Transformer la piste cyclable existante en véloroute + 2 voies 

Continuité tout au long, pas d’accès continu 

Accès continu le long du fleuve 

Accès physique à l’eau (aménagement pour mise à l’eau, pour voile, 
kayak) 

Plusieurs bornes 

Accès à l’eau 

Connectivité avec Samuel-De Champlain 

Pas de piétons? 

Piste cyclable près de l’eau + sentier 

Accès hiver? 

Liaison entre les accès 

Trame bleue verte: liaison 

Accessibilité universelle (mobilité réduite + éclairage) 

Sécurisation des intersections 

Lien cyclable est-ouest qui favorise Maizerets 

Transport en commun adapté? 

Faire en sorte que les piétons et les cyclistes soient sur le bord du fleuve 
en continu 

Assurer la sécurité des tunnels 

Continuité entre les accès (par Montmorency) 

Manque d’accès aux installations proposées 

Drainage des tunnels 

Réseau routier 

Volonté de modifier l’autoroute en boulevard urbain (Ex.: Ouest de la ville) 

Récupération d’une portion de l’autoroute en espace vert 

Manque d’espaces de stationnement 

Boulevard urbain à la place de l’autoroute 
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Transformation boulevard urbain 

Accès transport en commun 

Réaménagement de l’autoroute côté fleuve, facile d’accès 

Stationnement en ligne sur le boulevard + diminution de la vitesse 

Boulevard urbain à la place de l’autoroute 

Esthétisme et usages 

De vrais postes d’observation 

Endroits pour faire des feux au bord du fleuve 

Parc thématique incluant une bâtisse très fenestrée et ouverte sur le 
fleuve: pour réserver pour des fêtes de famille 

Toilettes 

Parcs familiaux, aires de jeux pour enfants (jeux d’eau) et modules 

Autres thèmes 

Vision d’ensemble entre les décideurs 

Adaptabilité 

Influence du projet du Port 

Équité d’investissement entre l’est et l’ouest 

 

Principal « wow» 

 
Le tableau suivant présente l’ensemble des éléments notés sur les différents panneaux par 
chacun des groupes des deux ateliers (transcription textuelle). 
 

Chaise haute 

Renaturalisation des berges 

Accès au fleuve (6 axes) 

Passerelle, belvédère des Chutes 

Accès facile à la baie de Beauport 

Accès au fleuve, mise en valeur 

Plus d’accès au fleuve et poursuite des liens vers le nord 

Belles installations (matériaux nobles, bois) 

 

Principal « bof » 
 
Le tableau suivant présente l’ensemble des éléments notés sur les différents panneaux par 
chacun des groupes des deux ateliers (transcription textuelle). 
 

Visuel de la passerelle D’Estimauville : baie de Beauport 

Les chaises hautes 

Garde-fou de la passerelle trop haut qui obstrue la vue 

Manque (absence) d’accès continu le long du fleuve 

Avoir à payer pour aller à la baie de Beauport. Rétablir la 
gratuité. 

Gadget, hautes structures de bois 

Permettre aux personnes de toutes conditions de toucher 
au fleuve 
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Canopée? 

L’autoroute 

L’autoroute 

Aménagements plus denses plus rapprochés 

 
 

Exercice 1, deuxième partie : priorités de développement 

 

 
 
À chacun des tableaux, les participants avaient à identifier cinq priorités de développement pour le 
littoral est. Les propositions sont classées en utilisant les mêmes thèmes que pour la première 
partie de l’exercice. Les propositions étaient faites en ordre d’importance de 1 à 5 (1 étant le plus 
important et 5 étant le moins important). Pour chaque énoncé, l’ordre dans lequel il avait été placé 
sur le panneau est indiqué.  
 
Le tableau suivant présente l’ensemble des éléments notés sur les différents panneaux par 
chacun des groupes des deux ateliers (transcription textuelle). 
 

Réseau routier 

1- Transformer l’autoroute en boulevard urbain 

1- Boulevard urbain pour dégager des espaces (ex: PSDC phase 1 Sainte-
Foy) 

1- Imiter boulevard Champlain 

1- À terme (idéalement court) conversion de l’autoroute en boulevard (2 x 2 
voies) 

1- Autoroute à deux voies dans deux directions (boul. urbain) pour libérer le 
bord du fleuve 

1- Accès direct à la plage de Beauport par D’Estimauville (piétons, vélos, 
autos) 

1- Conversion des voies sud de l’autoroute en parc linéaire et conversion des 
voies nord en boulevard urbain 
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1- Transformer l’autoroute en boulevard urbain (comme le boul. Champlain) 
et éviter l’enrochement 

2- Transformer l’autoroute en boulevard urbain et avoir une piste 
multifonctionnelle et possibilité de stationner sa voiture (rendre « U-turn » 
possible) 

2- Diminuer le nombre de voies (boulevard urbain) 

3- Requalifier l’autoroute en boulevard 

3- Accès et connectivité entre les secteurs de tous les modes de transport 
(incluant transport en commun) 

3- Stationnement en ligne, gratuit 

5- Autoroute transformée en boulevard urbain (un dissident) 

Environnement et 
fleuve 

2- Dépollution 

3- Remise en état des écosystèmes (végétalisation, renaturalisation, etc.) 

3- Végétalisation rapide des secteurs prioritaires pour favoriser le retour de la 
faune littorale 

4- Augmenter la canopée dans la «savane» 

4- Favoriser les matériaux naturels qui respectent l’environnement 

Accessibilité et 
aménagement 

1- Développement, mais pas trop 

1- Développement, mais pas trop 

1- Améliorer le belvédère 

2- Adoption d’une approche de redéveloppement par phases afin de 
permettre la planification budgétaire à long terme 

2- Accès 3 dans la baie par D’Estimauville 

2- Piste multifonctions 

2- Ouvrir piste cyclable plus trottoirs à sa place 

2- Accès plus rapide à la baie de Beauport (passerelle au sud de 
D’Estimauville) ou tunnel 

2- Combiner ceci avec l’offre de transport en commun 

2- Entrées pour faciliter l’accès direct à l’eau et les usages reliés à l’eau 
(pêche) 

3- Sécuriser le secteur 5 

3- Augmenter l’accès piéton avec ajout de feux de circulation et vision du 
RTC cohérente 

3- Garantir l’accès à l’eau pour embarcations 

3- Commencer par l’est et terminer en faisant une meilleure jonction avec 
Limoilou et centre-ville 

3- Élargir les pistes cyclables 

4- Accès à l’eau 

4- Accès physique à l’eau, rampes de mise à l’eau, gazon pour planchistes, 
kayakistes, canots à glace 
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4- Lier le développement du littoral avec le développement du boulevard 
Sainte-Anne (PPU) 

4- Étang de la côte 

4- Secteur Everell-Cimenterie, rendre possible la réalisation d’une deuxième 
phase = contraintes au développement résidentiel 

4- Arrimage trame bleue verte vers le nord + schéma d’aménagement : PPU 
plus grand réseau 

4- Déneiger les pistes cyclables l’hiver 

4- Faire le lien avec la promenade Champlain vers la baie de Beauport 

5- Train de banlieue 

5- Aménagements simples priorisant l’accès à l’eau 

5- Hypothèse: voie ferrée de Francheville aux Chutes détournée sur une voie 
du littoral : sécurité citoyenne accrue pour Saint-Grégoire. Plus-value des 
terrains du corridor vert aussi à l’intérieur urbanisé. 

5- Utiliser voie ferrée (train de banlieue vs train de transport durable) 

5- Augmenter le nombre d’accès à la piste cyclable 

5- Établir des liens entre les différents sites (bateaux, navettes) et l’ile 
d’Orléans 

Esthétisme / 
usages 

5- Points d’observation majeurs pour Montmorency 

5- Priorisation des aménagements selon les usagers (Ex.: point d’eau, 
toilette, pique-nique) 

 

 

Exercice 2 : recommandations par secteur 
 
Pour cet exercice, les panneaux avaient été identifiés à chacun des trois secteurs décrits dans le 
Plan directeur. Les participants choisissaient un panneau identifié au secteur pour lequel ils 
souhaitaient s’exprimer (les gens pouvaient visiter plus d’un panneau durant l’exercice). Ils 
pouvaient émettre quatre recommandations (sans ordre d’importance) à chacun des panneaux. 
Une fois les recommandations complétées, les participants faisaient la tournée des panneaux afin 
de s’exprimer sur chacune des propositions. Pour s’exprimer, il suffisait de colorer un cercle sous 
la section qui correspondait à leur point de vue à l’égard de chacune des propositions. 
 
Chaque petit cercle coloré s’est vu attribuer le pointage suivant : 
 

Totalement 
d’accord 
5 points 

D’accord 
 

3 points 

Neutre 
 

-1 point 

En désaccord 
 

-3 points 

Totalement 
en désaccord 

-5 points 

Ce n’est pas 
clair 

-3 points 

 
Plus le pointage est élevé, plus le consensus est fort en faveur de la proposition.  
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Le tableau suivant présente l’ensemble des éléments notés sur les différents panneaux par 
chacun des groupes des deux ateliers (transcription textuelle). 
 

Secteur Nos 
recommandations 
pour le secteur 

Totale-
ment 
d’accord 

D’ac-
cord 

Neu-
tre 

En 
dé-
sac-
cord 

Totale-
ment en 
désac-
cord 

Ce 
n’est 
pas 
clair 

Nom-
bre de 
votes 

Pointa-
ge 

D’Estimauville Nettoyer le bordel de 
la pointe de la rivière 
Beauport.  

21 4 1    26 116 

D’Estimauville Accès plus facile au 
parc rivière Beauport 
+ à la baie de 
Beauport : feux 
synchronisés + 
transport en commun 
pour la plage 4 
saisons. 

20 4     24 112 

D’Estimauville Conserver la plage et 
ses paysages 
naturels. 

20 4     24 112 

D’Estimauville Mieux exploiter 
Maizerets avec 
parcours cyclables. 
Parcours cyclables 
contemplatifs. 

21 3 3    27 111 

D’Estimauville Conserver le parc 
naturel des battures 
de Beauport et 
assurer sa pérennité 
dans l’espace et dans 
le temps. 

20 3     23 109 

D’Estimauville Améliorer la 
connexion avec la 
promenade Samuel-
De Champlain. 

21 2  2   25 105 

D’Estimauville Accès terrestre à 
l’embouchure de la 
rivière Beauport: 
direct, pas de tunnel. 

11 5 1    17 69 

D’Estimauville Changer l’autoroute 
en boulevard urbain. 

13 2 1 1 1  18 62 

D’Estimauville Assurer les liens 
interrives (navettes 
accessibles en 
fauteuil roulant) entre 
les points d’attractions 
(belvédère et quai de 
la pointe des chutes). 
Piste 
multifonctionnelle à 
consolider et 
sécuriser. 

11 4 6    21 61 
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Secteur Nos 
recommandations 
pour le secteur 

Totale-
ment 
d’accord 

D’ac-
cord 

Neu-
tre 

En 
dé-
sac-
cord 

Totale-
ment en 
désac-
cord 

Ce 
n’est 
pas 
clair 

Nom-
bre de 
votes 

Pointa-
ge 

D’Estimauville Aménager une piste 
multifonction plus un 
sentier pédestre. 

12 2 1 1 1 17 59 

D’Estimauville Accès direct à la baie 
de Beauport - rue 
D’Estimauville : plus 
convivial, plus simple, 
pas de passerelles. 

9 3 2 1 1 16 44 

Everell Priorisation d’un 
boulevard urbain (Ex.: 
boul. Champlain). 

18 3 21 99 

Everell Connecter le parc de 
la Cimenterie au quai 
de la Cimenterie avec 
passerelle et joindre 
la piste cyclable et 
pédestre jusqu’aux 
belvédère et quai de 
la pointe des chutes. 

12 7 1 20 80 

Everell Faciliter (sécuriser) 
l’accès au belvédère. 

13 3 1 17 73 

Everell Boulevard urbain pour 
faciliter l’accès au 
fleuve et protéger les 
herbiers (distance). 

14 1 1 16 70 

Everell Conserver les 
herbiers naturels et 
réduire le 
dérangement de la 
faune aviaire 
(oiseaux). Le 
stationnement à 
l’ouest est 
envahissant. 

8 7 1 16 60 

Everell Accès physique à 
l’eau (pour canots, 
kayaks) (4 à l’est). 

9 4 5 18 52 

Everell Accès facile à l’eau 
pour les petites 
embarcations à 
plusieurs endroits 
possibles et 
stratégiques. 

8 5 7 20 48 

Everell Avoir une piste 
cyclable utilitaire 
(travail rapide). 

6 3 1 10 38 

Everell Stationnement 
automobile suffisant 

3 4 5 3 1 4 20 -4
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Secteur Nos 
recommandations 
pour le secteur 

Totale-
ment 
d’accord 

D’ac-
cord 

Neu-
tre 

En 
dé-
sac-
cord 

Totale-
ment en 
désac-
cord 

Ce 
n’est 
pas 
clair 

Nom-
bre de 
votes 

Pointa-
ge 

pour les visiteurs et 
résidents. 
Enlever les 
stationnements pour 
résidents du 
boulevard Sainte-
Anne. 

Saint-
Grégoire-de-
Montmorency 

Autoroute en 
boulevard urbain. 

27   1   28 132 

Saint-
Grégoire-de-
Montmorency 

Renaturaliser l’étang 
de la Côte. 

24 4     28 132 

Saint-
Grégoire-de-
Montmorency 

Favoriser 
l’implantation de 
commerces de 
proximité et mettre en 
valeur le quartier 
(richesse 
patrimoniale). 

20 4     24 112 

Saint-
Grégoire-de-
Montmorency 

Favoriser la canopée 
en conservant les 
percées visuelles. 

21 1 3    25 105 

Saint-
Grégoire-de-
Montmorency 

Préserver la 
possibilité de pêche 
libre au pied de la 
chute. 

19 3 3    25 101 

Saint-
Grégoire-de-
Montmorency 

Réduction du bruit de 
l’autoroute. 

8 7 3    18 58 

Saint-
Grégoire-de-
Montmorency 

Ajouter des attractions 
légères au parc de la 
Chute. Éviter seuil 
proposé. 

4 8 2 1  7 22 18 

 



 
 



Formulaires Web 

Question 1 Question 2 Question 3 

Formulaire 1 

Malgré le partenariat avec plusieurs autres ac-
teurs, eux aussi soumis à des obligations d'acces-
sibilité aux personnes handicapées, le projet 
proposé est décevant de ce point de vue. Le Re-
groupement des organismes de personnes han-
dicapées de la région 03 (ROP03) collabore avec 
les partenaires de la Commission, la Ville de 
Québec, Transports Québec et depuis peu l'Ad-
ministration portuaire de Québec, pour faire 
avancer les droits des personnes handicapées. 
Nous avions contacté la Commission il y a quel-
ques années et échangé sur divers points de son 
Plan d'action pour les personnes handicapées, 
diverses références sur l'accessibilité des sentiers 
et des espaces naturels avaient d'ailleurs été 
transmises à la Commission en 2014. 

Attendu l'ampleur du projet, il est difficile de 
commenter dans les délais impartis les points à 
améliorer. Les plans présentés nous apparaissent 
ignorer les besoins des personnes que nous re-
présentons. 

Nous vous proposons une rencontre afin de pré-
ciser quels points mériteraient selon nous une 
attention particulière. 
Vous pouvez nous joindre au courriel susmen-
tionné, il nous fera plaisir d'échanger avec vous 
sur ce qui pourrait aider les personnes handica-
pées à bénéficier pleinement du littoral. 

Formulaire 2 

D’abord, c’est un super plan de mise en valeur. 
Beaucoup de bonnes petites et grandes idées qui 
feront une grosse différence. Seul commentaire, 
la mise en valeur du secteur chasse et pêche! Sur 
la capsule vidéo... qui est vraiment sur la coche… 
On n’en parle pas beaucoup… 

Formulaire 3 

Comme je préférais utiliser un traitement de texte 
pour élaborer mes commentaires et pour y intégrer 
une série d'illustrations, j'ai plutôt choisi de vous 
transmettre mes commentaires dans un fichier 
envoyé par courriel à : commis-
sion@capitale.gouv.qc.ca. Merci de votre attention. 

Voir le document transmis par courriel Voir le document transmis par courriel 

Formulaire 4 

Superbe idée! Besoin à considérer : un accès à l'eau permettant 
la mise à l'eau de planches à voile. L'accès actuel 
à la Baie de Beauport n'est pas toujours agréa-
ble : des odeurs de l'incinérateur, de la papetiè-
re, ou des particules de poussières et odeurs 
créées par la manutention de matières du port 
sont très désagréables. Un accès à l'eau attirerait 
des gens de partout, favoriserait la pratique de 
sports nautiques et rehausserait le potentiel tou-
ristique de la région. J'ajouterais le « kite » 
comme sport additionnel intéressant. 

Formulaire 5 

Je suis très heureux que nous soyons rendus à pla-
nifier l'aménagement du littoral est du fleuve après 
avoir beaucoup investi dans le secteur ouest.  
J'ai pris connaissance des plans le 5 décembre 
dernier à l'espace St-Grégoire sans participer aux 
ateliers. Très intéressant, mais je crois qu'il est 
essentiel de penser à déménager l'autoroute légè-
rement vers le nord et d'en faire des portions en 
boulevard urbain (comme le boulevard Cham-
plain) afin d'aménager la piste cyclable et les 
promenades en contact direct avec le littoral bien 
que cela implique des coûts supplémentaires; à 
long terme, nous serons gagnants d'avoir bien fait 
les choses. L'idée d'un parc (nommé dans le projet 
Parc des battures de Beauport) dans l'ancien dé-
pôt à neige au coin de D' Estimauvile et au nord 
de Dufferin-Montmorency m'apparaît superflue : 
on n’a pas besoin d'un parc entre la voie ferrée et 
l'autoroute, mais bien en contact direct avec les 
battures! Il y a déjà Maizerets et l'arborétum de la 
ville dans le secteur. Vaut mieux mettre les sous 
pour privilégier le côté sud de Dufferin-
Montmorency directement sur la baie. 
Bonne poursuite du projet! 

Accès direct au littoral. 
Piste cyclable côté sud et en contact avec le littoral
Autoroute plus au nord et en boulevard urbain 

Les espaces déjà présents : la pointe au bout du 
boulevard des Chutes, la pointe de la rivière 
Beauport où elle se jette dans la baie, la pointe 
où le ruisseau du Moulin se jette dans la baie 
avec un meilleur lien avec le parc de la Baie de 
Beauport. 
Par la suite, le déplacement de l'autoroute par 
portions et transformation en boulevard urbain à 
l'instar du boulevard Champlain. 



Question 1 Question 2 Question 3 

Formulaire 6 

À première vue, vivant dans les Laurentides où 
les bandes riveraines sont très importantes, je 
trouve qu'il y a beaucoup trop de roches et pas 
assez de zones naturelles, voire de marais. 

On doit pouvoir s'y rendre sans sa voiture, de 
plus, si la voiture n'est pas facultative, des bornes 
de recharges pourraient attirer une nouvelle 
clientèle pendant la recharge. 

La protection/régénération des rivages. 

Formulaire 7 

J'habite le secteur patrimonial du Vieux-Beauport 
et je trouve ce projet emballant. J'espère que 
vous mettrez en valeur tout le littoral situé à 
l'embouchure de la rivière Beauport, en continui-
té avec les sentiers du parc de la rivière Beauport. 

Les aménagements le long du littoral sont à privilé-
gier selon moi, et ce, avant le bassin du côté nord 
de l'autoroute et avant les installations sportives. 

Formulaire 8 

À la suite de la réunion de consultation du 5 
décembre dernier, j'aimerais faire les commentai-
res suivants.  
Protection des paysages actuels 
Il faudrait éviter la mise en place de belvédères, 
passerelles et arbres inutilement surélevés qui 
atténueraient l'aspect « grand espace » prisé par 
les touristes qui longent le fleuve par la route. De 
telles installations peuvent et doivent demeurer 
discrètes. 

Transformation en boulevard urbain. 
L'ampleur des moyens pour favoriser les activités 
récréotouristiques près du fleuve est déterminée 
par la marge de manœuvre dont dispose le ré-
seau routier. Avec le niveau de circulation actuel, 
il est évident que l'autoroute Dufferin-
Montmorency est surdimensionnée et pourrait 
être réduite à un boulevard urbain de manière à 
libérer les espaces nécessaires.  
Des politiciens semblent croire que les besoins en 
transport s'accroîtront à l’avenir sur cette artère et 
qu'il faut conserver une marge de manœuvre dans 
cette éventualité. Souhaite-t-on réellement accueil-
lir plus de véhicules au centre-ville? Le centre-ville 
peut-il en accueillir plus? Dans la négative, il n'y a 
pas de réel intérêt à réserver des espaces de grande 
qualité au bord du fleuve pour accommoder l'ac-
croissement de la longueur du bouchon de circula-
tion aux heures de pointe à l'entrée du centre-ville 
de Québec. Un éventuel troisième lien dans l'Est 
devra faire face à la même contrainte. 
Le MTQ et la Ville de Québec appuient les princi-
pes de la mobilité durable. En favorisant la réduc-
tion des distances entre les lieux de travail et le 
lieu d'habitation des employés, ils souhaitent ré-
duire la pollution reliée à la circulation automobile 
et les coûts financiers provoqués par le surdimen-
sionnement d'infrastructures routières utiles 
qu'aux heures de pointe. À cet effet, la Ville veut 
favoriser la mise en place de plusieurs pôles de 
développement reliés par un réseau de transport 
en commun efficace. Si on respecte les préceptes 
de mobilité durable, il y a de fortes chances que 
l’autoroute Dufferin-Montmorency demeure sur-
dimensionnée à l’avenir.  
Il faut décourager les initiatives visant à favoriser 
l'éloignement des travailleurs de leur lieu de tra-
vail. Avec un troisième lien dans l'Est, des citoyens 
qui habitent et paient leurs taxes à Lévis, pourront 
plus facilement venir travailler à Québec, y sur-
charger le réseau routier aux heures de pointe et 
polluer les citoyens de la rive Nord. Cela ne 
m’apparaît pas souhaitable. 
S'il y a trop de résistance actuellement pour une 
transformation importante de l'autoroute, il fau-
drait minimalement protéger la possibilité de le 
faire ultérieurement. Pour ce faire, il faudrait évi-
ter de réduire la capacité du boulevard Ste-Anne 
d'absorber une partie du trafic qui pourrait être 
requise ultérieurement par une diminution de la 
capacité de l'autoroute Dufferin-Momorency. Il 
serait également nécessaire de ne pas permettre 
des infrastructures qui pourraient rendre plus dif-
ficile une telle intervention. 

Formulaire 9 

Vous avez un projet extraordinaire et rassem-
bleur qui s'inscrit dans l'ensemble du dévelop-
pement du secteur. Vous êtes au fait de la 
dynamique qui s'installera dans l'écoquartier 
d'Estimauville. De nouveaux résidents, des com-
merces de proximité s'ajouteront à de gros 
joueurs économiques déjà annoncés ou déjà 
installés. La CNESST, Médicago et le méga-
hôpital à l'hôpital de l'Enfant-Jésus s’ajouteront 
aux 2 édifices fédéraux. 

J'ai bien compris que des liens et des accès vers le 
Domaine Maizerets par le secteur Arboretum se 
feront à partir de l'avenue d'Estimauville, et ce, 
dans le même élan pour rejoindre la Baie de 
Beauport. Je vous propose de considérer en plus 
un accès piéton-vélo unique et direct avec le sec-
teur historique du Domaine, soit le secteur plus à 
l'ouest du Domaine, le secteur des bâtiments pa-
trimoniaux. Ces deux accès au Domaine, de style 
« boardwalk » pourraient être agrémentés d'une 

Ceux énoncés dans ma vision des aménage-
ments futurs. 
Pour me rejoindre : xxxxxx.



 

 

Question 1 Question 2 Question 3 
mise en lumière et aménagés avec du mobilier 
urbain, de l'affichage pour une mise en valeur de 
l'histoire du parc et son patrimoine avec intégra-
tion d’œuvres d'art, de monuments et/ou d'arté-
facts rappelant ce pôle majeur du début de 
l'histoire de la ville de Québec. 
Je vois aussi un besoin supplémentaire en espaces 
de stationnement en périphérie du site et une facili-
té d'accès aux autobus du RTC qui pourraient avoir 
des débarcadères sur le boulevard Montmorency. 
La CCNQ étant propriétaire du Domaine doit avoir 
une importante préoccupation à profiter de ce 
plan directeur du littoral est pour mettre en valeur 
le site et y donner accès de façon importante. 

Formulaire 10   

J'espère juste que vous ne serez pas assez stupi-
des pour transformer la SEULE autoroute fonc-
tionnelle dans la région de Québec en 
« boulevard urbain »!!! Si vous voulez absolu-
ment faire ça, attaquez-vous au boulevard Ste-
Anne qui est affreux. 
Pour le reste, faites ce que vous voulez, mais 
gardez-nous notre autoroute à 3 voies, avec 
une seule lumière jusqu'en haute ville. 

  

Formulaire 11   

La piste multifonctionnelle devrait longer le fleu-
ve tout comme pour la promenade Samuel-
De Champlain et on devrait s'assurer de la conti-
nuité du réseau cyclable du pont de Québec jus-
qu'au site de la Chute Montmorency. La rive 
ouest de la rivière au pied de la Chute Montmo-
rency est fréquentée par les pêcheurs et ces der-
niers devraient conserver un accès libre à cette 
activité. Le site « le repère » est utilisé par les 
pêcheurs et les nouvelles activités devraient per-
mettre de continuer à avoir un accès libre à cette 
activité. C'est l'endroit où l'autoroute est le plus 
près des berges. La nouvelle entrée vient nuire à 
la tranquillité du site et au caractère bucolique 
de l'endroit en y permettant la circulation auto-
mobile aujourd'hui interdite. Je ne vois pas 
comment on peut observer les oiseaux dans ces 
conditions. Je suis contente que la chasse sera 
dorénavant interdite à cet endroit. Les chasseurs 
chassent à moins de 20 pieds de la piste cyclable 
et c'est très épeurant. Il y aura en permanence le 
bruit des automobiles comme bruit de fond pour 
tous les sites que vous voulez développer! Allez-
vous construire un mur antibruit? Favoriser les 
tunnels pour relier les points d'intérêt est une 
très mauvaise idée. Les tunnels sont souvent 
inutilisables, car l'eau s'y accumule et l'hiver c'est 
la glace et la neige. Allez-vous promener dans 
ces tunnels cet hiver, vous constaterez qu'ils sont 
ensevelis sous la neige. Le littoral n'est pas beau 
uniquement l'été, il est magnifique en toutes 
saisons et devrait être accessible aussi l'hiver. 
J'aime que la passerelle « signature » ait une 
pente douce permettant de la franchir facilement 
à vélo. Par contre, je ne comprends pas com-
ment on peut observer la nature à partir de cette 
passerelle qui comporte des rampes de plus de 6 
pieds perchées au-dessus d'une autoroute! Il 
faudra éliminer l'herbe à puce un peu partout le 
long de la piste cyclable et en particulier à 
l'étang de la Côte. Il faudrait aussi éliminer les 
espèces exotiques envahissantes comme le 
phragmite exotique. 

La piste multifonctionnelle devrait longer le fleu-
ve tout comme pour la promenade Samuel-
De Champlain et on devrait s'assurer de la conti-
nuité du réseau cyclable du pont de Québec jus-
qu'au site de la Chute Montmorency. 
L'autoroute est une aberration et devrait faire 
place à un boulevard urbain qui restaurerait l'ac-
cès au fleuve partout et non seulement en 6 
axes. Il faut garder le caractère sauvage des bat-
tures; les aménagements devraient être discrets 
et se fondre dans le paysage. Préserver la possibi-
lité de pêcher dans le fleuve à plusieurs endroits 
et au pied de la Chute Montmorency. Faire des 
traverses piétons/cyclistes pour permettre d'at-
teindre le littoral de façon sécuritaire. 

Transformer l'autoroute en boulevard urbain et 
faire une piste multifonctionnelle continue, en 
bordure du fleuve, du pont de Québec jusqu'au 
site de la Chute Montmorency. 

Formulaire 12   

Quand on parle d'accessibilité au littoral, il fau-
drait commencer par arrêter de faire payer 
l’accès des piétons et des cyclistes à la baie de 
Beauport. C'est un lieu public! On ne paie pas 
pour aller sur les plaines d'Abraham, ni pour aller 
aux chutes, alors pourquoi la baie de Beauport 
fait elle exception? 

La diminution de la nuisance de la circulation 
automobile ne semble pas avoir été une priorité. 
Sur la vidéo promotionnelle, c'est comme si l'au-
toroute n'existait pas! Il faudrait considérer la 
transformation de cette autoroute immonde en 
boulevard urbain. 

 

  



 

 

Question 1 Question 2 Question 3 

Formulaire 13   

J'adore presque tout ce que je vois dans la vidéo, 
je n'aime pas les genres de chaises de sauveteur, 
car elles seront constamment et malheureuse-
ment détruites par nos merveilleux jeunes... J'ai-
merais beaucoup plus voir des installations 
artistiques incluant des abris d'oiseaux, je pense 
que nos artistes de Québec pourraient nous faire 
de belles œuvres qui représentent le secteur et 
qui, en même temps, ont pour fonction d'aider la 
faune environnante. Aussi, je n'en vois pas dans la 
vidéo, des aires de services! avec toilettes, buvet-
tes, machines distributrices... car un tour sur cette 
piste cyclable sans avoir minimum 2 bouteilles 
d'eau, durant une canicule, et c'est du suicide... 
J'ai 41ans et je viens de Montréal, eh oui, je suis 
déménagé à Beauport en 2005 et je suis en 
amour avec ma ville depuis ce jour! La chose qui 
m’a toujours le plus marqué du réseau cyclable de 
Québec, c'est le manque d’endroits pour pisser! 
Je vous donne un exemple, la piste cyclable a MTL 
qui longe le canal Lachine doit avoir un minimum 
de 5 aires de services, environ 1 tous les km. C'est 
pas le gros luxe, mais ça permet de prendre une 
pause, pisser et relaxer 5 minutes avant de repar-
tir... Dernière chose, il y a un arboretum au parc 
Maizeret, je lance l'idée comme ça. Pourquoi ne 
pas déménager la « serre » de l'ancien Zoo dans 
le secteur et en faire un mini jardin botanique, le 
parc est déjà très bien parti, il lui manque juste un 
petit « peaufinement »?! :) 

Inclure des parcs à chiens, stationnements avec 
bornes de charge rapide, bornes multimédias 
interactives le long du littoral qui nous racontent 
l’histoire de celui-ci... J'ai un petit rêve pour la 
« Dufferin », je fantasme de voir un toit vert 
installé par-dessus et pourquoi pas un autre sen-
tier piétonnier avec une vraiment belle vue sur le 
littoral de Québec! j'ai un autre fantasme pour le 
parc des Chutes Montmorency... Il serait intéres-
sant d'avoir des manèges permanents de type, 
grande roue (comme celle de Londres), carrousel 
et autres petits manèges pour enfants et ados, 
un genre de « Beauce Carnaval » permanent, 
une mini-Ronde, mais avec un look qui « fit » 
avec le Château Montmorency. 

LES CHUTES! 

Formulaire 14   

Les promenades devraient être reliées et permet-
tre aux piétons de parcourir les aménagements 
depuis l'arboretum jusqu'aux Chutes. L'autorou-
te devrait être transformée en boulevard urbain à 
quatre voies de large, comme le boulevard 
Champlain. Les voies retranchées, les bretelles 
qui s'avancent dans le fleuve devraient être inté-
grées à la promenade. 

La promenade devrait comporter une piste cy-
clable directement le long du fleuve de l'arbore-
tum jusqu'aux Chutes. 

Il faut d'abord démanteler l'autoroute, le reste, 
c'est de l'extra. 

Formulaire 15   

Excellente idée et vision! Par contre, SURTOUT 
NE PAS mettre des arbres qui nuisent à la percée 
visuelle sur le fleuve! S.V.P., ajoutez plus d'accès 
à la navigation sur le fleuve pour petites embar-
cations (kayak, canot, planches....) Merci. 

Pas de nuisance à la percée visuelle. Ajouter plu-
sieurs endroits faciles d'accès pour promenade le 
long du fleuve et ajouter plus d'endroits d'accès 
avec mise à l'eau pour petites embarcations 
comme kayak, canot, planche, etc. sur le fleuve 

1. accès au fleuve pour piétons gratuit; 
2. accès au fleuve avec rampes de mise à l'eau 

comme à Boischatel (pour petites embarca-
tions) gratuit; 

3. chemin de randonnée le long du fleuve; 
4. aménagement des accès 

Formulaire 16   

Projet intéressant, mais pas assez ambitieux. 
C'est seulement une opération de cosmétique. 

Une piste cyclable et un sentier en bordure du fleu-
ve et une réduction des déplacements automobiles. 

La conversion de l'autoroute en boulevard ur-
bain. 

Formulaire 17   

Je trouverais important que la Baie de Beauport 
soit accessible par les Métrobus. 

Sentier de marche indépendant de la piste cyclable, 
plantation d'arbres, fleurs, jardins potagers, bancs, 
tables à pique-nique avec toit protecteur, œuvres 
d'art, fontaines d'eau potable, jeux d'eau. Accessi-
bilité pour personnes à mobilité réduite et par bus. 

Piste cyclable et de marche, bancs, plantation 
d'arbres, et végétation, fontaines d'eau potable, 
tables de pique-nique recouvertes 

Formulaire 18   

Bonjour. Avant de commenter, je tiens à préciser 
que j'ai fait le choix de venir vivre à Québec en 
1991, et ce, par amour pour cette ville, et que 
j'envisage sérieusement de déménager dans le 
futur écoquartier D'Estimauville. Le timing de ce 
formulaire de consultation que vous avez mis en 
ligne me surprend étant donné la réélection ré-
cente du maire Labeaume et son engagement 
électoral maintes fois exprimé en faveur d'un lien 
cyclable et piétonnier en bordure du fleuve. « Du 
pont de Québec au pont de l'île d'Orléans »... 
J'ai lu le plan directeur au complet au tout début 
lorsqu'il fut rendu public. Je l'ai consulté à plu-
sieurs reprises depuis. Je ne vous cacherai pas 
que j'ai été offusqué lorsque j'ai constaté que les 
gens de l'est de Québec n'auront pas droit eux 
aussi à un accès linéaire et continu en bordure 
du fleuve. Que quelques accès ici et là pour 
nous, résidents de deuxième classe... 

Il y a des propositions fort intéressantes dans le Plan 
directeur qui mériteraient d'être conservées : le parc 
thématique sur les battures (excellente idée!), la 
tour belvédère au ruisseau du Moulin, les aména-
gements des pointes de la rivière Beauport, des 
Chutes et du quai de la Cimenterie, ainsi que les 
aménagements sportifs au quai Boily et contempla-
tifs à l'étang de la Côte. Toutes ces propositions 
font rêver. Ceci dit, et comme je souhaite y voir un 
lien cyclable et piétonnier en bordure du fleuve, les 
passerelles au-dessus de l'autoroute seraient inuti-
les; du moins si on transforme celle-ci en boulevard 
urbain. Aussi belles puissent-elles être, je ne crois 
pas qu'elles contribueraient pour beaucoup à ac-
croître l'achalandage et à amener les gens à venir 
découvrir les battures. Les gens n'empruntent des 
passerelles pour traverser des autoroutes que lors-
qu'ils en sont obligés, par exemple pour récupérer 
leur voiture (Expo-Cité/Fleur-de-Lys), ou pour se 
rendre au poste de police du parc Victoria. Bien sûr, 

Dans un premier temps, il faudrait aménager le 
parc thématique sur les battures, le quai Boily et 
l'étang de la Côte. On oublie les accès (passerel-
les et tunnels), du moins dans un premier 
temps… Ensuite, dans une deuxième étape, on 
aménage les trois pointes. On les aménage dans 
une deuxième étape parce qu’une des options 
envisagées par le maire pour son lien en continu 
en bordure du fleuve est l'enrochement. L'enro-
chement et la transformation de l'autoroute en 
boulevard urbain sont deux options qui permet-
traient de concrétiser ce beau et grand rêve (« de 
pont à pont ») qui, j'en suis sûr, contribuerait 
pour beaucoup au prestige et à l'attractivité de la 
ville. Personnellement, je préférerais y voir l'auto-
route transformée en boulevard urbain. Moins 
de pollution. Meilleure qualité de vie. Cela per-
mettrait aussi d'épargner aux écosystèmes des 
battures le stress qui découlerait forcément de 
l'enrochement. La transformation en boulevard 



 

 

Question 1 Question 2 Question 3 
la passerelle signature attirerait les regards, mais le 
fait est que très peu de gens se donnent actuelle-
ment la peine de traverser l'autoroute par les tun-
nels pour aller y voir les battures. La passerelle 
changerait complètement la donne? J'en doute. Et 
à quoi servirait au juste d'investir pour embellir les 
nombreux tunnels? Il y a déjà un fort achalandage 
sur la piste actuelle, et les usagers n'en ont rien à 
cirer de leur beauté. Il serait beaucoup plus rentable 
socialement de conserver ces sommes pour bonifier 
davantage les aménagements paysagers et revigo-
rer les battures. Une autre idée à conserver : le 
maintien du caractère « sauvage » de l'endroit. 
Autrement dit, il faut privilégier le renforcement des 
écosystèmes actuels. Un parc naturel, et non un 
jardin exotique et de sculpture... 

urbain permettrait en plus d'établir des liens 
nord-sud peu coûteux et plus à même d'accroître 
l'achalandage que ne pourraient jamais le faire 
les passerelles et tunnels. L'autoroute représente 
pour plusieurs une barrière psychologique à ne 
pas franchir. On risque d'investir massivement 
pour attirer les gens vers les battures pour 
s'apercevoir en fin de compte que cette fichue 
barrière psychologique, si on la maintient telle 
qu'elle, est des plus tenaces... 

Formulaire 19   

J'espère que dans votre plan directeur vous avez 
gardé une place pour respecter les propriétaires 
le long du fleuve. En particulier, les commerces 
qui ont pignon sur rue depuis plusieurs dizaines 
d'années. Pour éviter que ce plan mette en dan-
ger l’existence de commerces qui emploient plu-
sieurs centaines de personnes, et génèrent des 
millions en retombées économiques. 

Le respect des usagers actuels, commerces, habi-
tations, industries. 

Aucune 

 



1 

Commentaires sur le projet de mise en valeur du littoral Est 

présentés par  
xxxxxxx

xxxxxxxxxxx 

dans le cadre de la consultation publique menée  
par la Commission de la capitale nationale de Québec 

7 janvier 2018 

PRÉAMBULE 

Je suis un citoyen de Québec, résident des quartiers centraux. J’ai commencé à découvrir

le secteur littoral visé par le projet au début des années 1980, principalement en 
parcourant la piste cyclable reliant le boulevard Jean-Lesage/des Capucins au Parc de la 
chute Montmorency. Il s’agissait à cette époque, d’une des premières pistes cyclables

aménagées à Québec.  

Bien que la destination vaille amplement le déplacement, je trouvais le parcours pour y 
parvenir plutôt terne. À chaque visite, je déplorais que les concepteurs de cette piste 
cyclable l’aient placée du « mauvais côté » de l’autoroute Dufferin-Montmorency. Je 
trouvais dommage que la belle vue sur le fleuve soit réservée aux automobilistes tandis 
que les usagers de la piste cyclable étaient maintenus à distance, coincés entre une 
autoroute et des arrières cours d’industries, de commerces et de résidences puis obligés 
de contourner chacune des bretelles d’accès à cette autoroute. Pourquoi donc n’avait-on 
pas fait l’effort d’aménager la piste au bord du fleuve ? Je gardais l’espoir qu’avec de la 
patience, un jour je pourrais voir cette erreur remédiée.  

À mon avis le projet de mise en valeur du littoral Est serait l’occasion idéale pour enfin 
donner un accès continu au littoral aux promeneurs entre la baie de Beauport et la chute 
Montmorency. C’est le principal propos que je vais développer dans mon intervention. 

1- COMMENTAIRES SUR LA PROPOSITION

Ce que je retiens principalement de la proposition présentée dans le Plan directeur c’est

l’intention de développer et mettre en valeur six pôles d’intérêt dont cinq situés 
directement sur la rive du fleuve (tel qu’illustrée à la page 16 du document). Je m’en réjouis

et j’applaudis cette volonté de rendre le littoral du secteur plus accessible, plus attirant et 
plus convivial pour la population tout en y conservant et en y restaurant les milieux 
naturels.  

mailto:jean.roberge@webnet.qc.ca
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Mon principal reproche envers le projet est de ne pas avoir prévu de continuité entre les 
divers secteurs d’intervention, de ne pas proposer de les relier entre eux par une 
promenade riveraine. Cela serait pourtant possible sans intervention majeure sur 
l’autoroute Dufferin-Montmorency. Il suffirait de mettre à profit une bande de terrain déjà 
existante mais sous-utilisée située entre l’autoroute et le fleuve, un replat de largeur 

variable entre la glissière de l’autoroute et le sommet de l’enrochement riverain (photo 1).
  
 

 
Photo 1 : La largeur de la bordure riveraine est variable. Entre la rivière Beauport et la pointe des Chutes, 
vis-à-vis la rue Boisvert, elle passe soudainement de près de 7 m à près de 30 m.  
 

De fait, de la Baie de Beauport au pont de l’île d’Orléans, il existe déjà, entre l’autoroute 

et le fleuve, une bordure quasi continue sur laquelle on peut circuler à pied ou en vélo. 
J’ai eu l’occasion de la parcourir. La seule interruption dans la continuité de cette bordure 
se situe à l’embouchure de la rivière Beauport (photo 2).  

Cette bordure est généralement plus large dans sa portion ouest. Entre le ruisseau du 
Moulin et la pointe des Chutes, sa largeur est toujours d’au moins 4 m. Par contre, à partir 
d’environ 400 m en aval de la pointe des Chutes, la largeur peut osciller entre 2 et 4 m 
sur de longs tronçons (photo 3). Autour de l’échangeur des autoroutes 40 et 440, la 
bordure redevient plus large soit entre 4 et 20 m (photo 4). Puis, entre l’échangeur et le 

pont de l’Île, elle présente un autre tronçon étroit, soit entre 2 et 4 m, sur près de 1,2 km.  

Globalement sur un tronçon littoral long de près de 6,8 km, j’ai évalué grossièrement en 
utilisant les outils de Google Earth que cette bordure fait 4 m ou plus de largeur sur 54 % 
du tronçon et de 2 à 4 m de largeur sur les 46 % restant. 
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Photo 2 : À l’embouchure de la rivière Beauport, une distance de 45 m sépare le sommet des talus 
d’enrochement de part et d’autre de la rivière. C’est la seule interruption dans la continuité de cette bordure 

entre la baie de Beauport et le pont de l’île d’Orléans. Au nord de l’autoroute, une passerelle permet à la piste 

cyclable de franchir cette rivière. 

 

 

 
Photo 3 : C’est dans le tronçon entre la pointe des Chutes et le quai de la Cimenterie que la bordure littorale 
présente ses plus faibles largeurs soit entre 2 et 4 m sur près de 1,5 km. 
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Photo 4 : Autour de l’échangeur A40/440, la largeur de la bordure littorale oscille entre 4 et 20 m environ. 

 

2- POTENTIELS, PRÉCÉDENTS ET CONTRAINTES 

Certains exemples ou propositions incluses dans le Plan directeur nous fournissent des 
pistes d’inspiration sur ce qui peut être fait de la bande littorale existante entre l’autoroute 

Dufferin-Montmorency et le fleuve (photos 5, 6 et 7).  

 
Photo 5 : Sur cette illustration d’aménagement proposé extraite du Plan directeur (p. 26), on constate qu’un 

replat de 4,5 m de largeur entre le sommet de l’enrochement et le terre-plein d’un axe routier peut recevoir 
une piste multifonctionnelle. 
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Photo 6 : Cette photo extraite de la page 26 du Plan directeur montre une promenade aménagée au sommet 
d’un enrochement riverain aux Pays-Bas. À en juger par la taille des personnes sur la photo, la largeur de 
cette voie doit être d’environ 2,5 à 3 m. C’est un type d’aménagement simple qui pourrait être fait sur la 
bordure littorale entre l’autoroute Dufferin-Montmorency et le fleuve. 
 
 

 
Photo 7 : Cette photo extraite de la page 29 du Plan directeur montre une passerelle piétonne attenante ou 
accrochée à un pont routier. Une passerelle cyclable et piétonne pourrait être adjointe de façon similaire entre 
le pont de l’autoroute Dufferin-Montmorency et l’embouchure de la rivière Beauport (voir la photo 2).  
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Par ailleurs, certaines portions du Corridor du Littoral nous fournissent également des 
exemples de voies cyclables ou multifonctionnelles aménagées en rive, sur des bordures 
d’emprise routière sans avoir nécessité un déplacement ou une réfection complète de 
l’infrastructure routière. 

 Un des meilleurs exemples nous vient d’un tronçon du boulevard Champlain situé 
entre les Côtes du Verger et de l’Église (aujourd’hui renommée de Sillery). Les 
travaux de la phase I de la Promenade Samuel-De Champlain réalisés entre 2006 et 
2008 ont occasionné un déplacement et une réfection complète du boulevard dans 
ce secteur. Cependant, avant 2006, un premier tronçon du Corridor du Littoral y avait 
déjà été aménagé en position riveraine, entre l’enrochement et la glissière du 
boulevard dans un contexte analogue à celui de la rive le long de l’autoroute Dufferin-
Montmorency (photos 8 et 9). 

 À l’Est de la Côte de Sillery, sur presque 800 m de longueur, la piste multifonctionnelle 
du Corridor du Littoral est directement accolée à la glissière du boulevard Champlain, 
du côté du fleuve et au sommet du talus. Cela lui permet de franchir le viaduc du 
boulevard au-dessus d’une voie ferroviaire (photo 10). 

 

 
Photo 8 : Avant la réalisation de la phase 1 de la Promenade Samuel-de Champlain amorcée en 2006, un 
tronçon d’environ 1,6 km du Corridor du Littoral avait été aménagé entre la Côte du Verger et la Côte de 
l’Église. Ce tronçon occupait la bordure riveraine comprise entre la glissière du boulevard Champlain et le 
talus d’enrochement.  
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Photo 9 : Cette photo prise en octobre 2005 au pied de la Côte du Verger montre comment la bordure 
riveraine du boulevard Champlain avait été mise à profit et transformée en promenade riveraine sans avoir à 
déplacer le boulevard. La largeur pavée de la piste est de l’ordre de 3 à 4 m. Un précédent qui pourrait inspirer 
la conception d’un lien riverain léger entre les différents secteurs du projet du littoral Est...  
 

 
Photo 10 : Entre le quai Frontenac et la pointe de Sillery, la piste multifonctionnelle a été aménagée dans 
l’emprise du boulevard Champlain sans le déplacer. Un exemple de solution technique ayant permis d’installer 
la piste du côté du fleuve malgré les contraintes locales. 
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 Un peu plus en aval, entre le quai Frontenac et la marina de Sillery, la piste du Corridor 
du Littoral est de nouveau accolée à la glissière du boulevard Champlain sur près de 
215 m de longueur. Elle y est aussi moins large. Cela lui permet de franchir une zone 
exiguë entre le boulevard et une voie ferroviaire (photo 11).  

 
 

 
Photo 11 : Au fond de l’Anse Saint-Michel, la piste du Corridor du Littoral a été rétrécie et accolée en porte-
à-faux au boulevard pour franchir une zone exiguë. Cette solution technique permet au Corridor du Littoral de 
demeurer sur le littoral malgré des contraintes locales. 
 
 
Donc, ma proposition principale est d’exploiter la bordure riveraine de l’autoroute Dufferin-
Montmorency entre la baie de Beauport et le pont de l’Île d’Orléans pour créer une 
promenade riveraine continue sur le littoral Est. Les principaux défis ou contraintes à 
envisager seraient : 

 D’élargir la bordure dans ses tronçons les plus étroits afin de pouvoir y installer 
idéalement une voie à la fois cyclable et piétonne. Cela pourrait être obtenu en 
refaisant le talus d’enrochement et/ou en récupérant une partie de l’accotement aux 
endroits qui s’y prêtent. 

 D’installer une passerelle permettant à la promenade riveraine de franchir la rivière 
Beauport à son embouchure. 

 De chercher une solution technique pour franchir le pont de l’Île et idéalement 
prolonger la promenade jusqu’à l’embouchure de la rivière Montmorency. La 
reconstruction prochaine de ce pont serait une bonne occasion pour tenter d’y intégrer 
un passage riverain.  
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3- RESTAURATION DES ÉTANGS INTERTIDAUX

Un des grands principes mis de l’avant dans la proposition élaborée dans le Plan directeur 
est « la restauration et la mise en valeur des milieux naturels » (p. 17, 48 et 49). Il y est 
question de « réaménager les marais intertidaux pour bonifier les habitats de la faune  et
de la flore» (p. 17).  

Le littoral dans le secteur du projet était à l’origine un milieu riche en marais intertidaux. 
Le document rappelle que ces habitats ont été « profondément transformés et dégradés 
par les travaux d’infrastructures réalisés depuis le siècle dernier, particulièrement depuis 
l’implantation de l’autoroute » (p.10) et que les étages supérieurs des marais intertidaux 
« ont en majeure partie été détruits par le développement autoroutier » (p. 48).  

Des portions de marais ont été conservés ou se sont reconstitués dans des étangs 
enclavés à l’intérieur des infrastructures routières : deux étangs dans l’échangeur des 
autoroutes 40-440, l’étang de la Côte et l’étang de la Dame Blanche. 

À mon avis, il est peu probable que le maintien des fonctions écologiques de ces étangs 
aient fait partie des préoccupations et des critères de conception du drainage au moment 
de la construction de l’autoroute, au début des années 1970. Le système de drainage est 
déterminant pour l’équilibre et le fonctionnement écologique des étangs. 

À cet effet, ma proposition est de profiter du projet de mise en valeur du littoral Est pour 
faire analyser par des experts en hydrologie et écologie des écosystèmes intertidaux la 
possibilité d’améliorer la connectivité hydraulique et écologique entre ces étangs et le 
fleuve. Y aurait-il avantage à faciliter la circulation de l’eau et de la faune entre les étangs 
et le fleuve en agrandissant ou en augmentant le nombre de voies de pénétration de la 
marée ?  

D’ailleurs, depuis le projet de réfection de la route 175 dans les années 2000, l’écologie 
des infrastructures routières est une préoccupation émergeante et croissante au ministère 
des Transports. Puisque le projet s’est donné comme objectif de restaurer les milieux 
naturels et de réaménager les marais intertidaux pour en bonifier les habitats, ce serait 
l’occasion idéale de se pencher sur la question et de chercher à optimiser la connectivité 
hydraulique et écologique des étangs avec le fleuve.  

Merci de l’attention accordée à mes propositions. 

xxxxxxx 




